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Chers élèves, 
Chers parents,  
Chers collègues, 
 
 
 
 
 
Comme chaque année, à travers la semaine ou la journée de la Solidarité, le Père Ruquoy 
comptera sur notre implication fervente et efficace afin de l’aider à remplir sa mission 
première qui est de venir en aide aux orphelins de Zambie dont ils s’occupent depuis près de 
12 ans. 
 
Comme vous allez le lire dans les lignes qui suivent, la situation semble assez préoccupante 
et l’état de santé du Père Ruquoy ne rend pas les choses des plus faciles. 
 
C’est donc par une mobilisation active et participative de tout un chacun , faisant fi des 
querelles et autres divergences de vue que nous pourrons « aller de l’avant » dans un esprit 
d’ouverture et de partage sincère. En faisant corps, au sens noble du terme, nous pourrons 
relever une fois encore les défis qui nous seront proposés. 
 
Pleinement vivifiés, conscientisés et investis, nous pourrons mobiliser au mieux nos élèves 
afin de rassembler les fonds nécessaires à la réussite de cette noble action. Ceci, bien 
évidemment au travers d’activités riches de sens tournant autour de la Solidarité, valeur 
phare de notre collège qui ne demande qu’à grandir et à essaimer. Osons la Solidarité ! 
Inventons-la ! Créons-la !  
 
C’est forts de ces convictions que nous réussirons à nous dépasser ! « Si nous n’apprenons à 
vivre en frères et sœurs, nous périrons ensemble comme des imbéciles ! » disait Martin 
Luther King. « Un seul cœur, une seule âme ! One heart, one soul ! » telle est la devise de 
l’orphelinat des « Fleurs de Soleil ». Partageons et cherchons la Lumière ! Soyons 
héliotropes ! Ouvrons la route, le chemin et mobilisons-nous pour que celles et ceux qui ont 
moins puissent entrevoir des jours meilleurs !à tous  
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A. La situation du pays  
 

1. Le climat  

 
En 2016, comme toute l'Afrique australe, la Zambie a été marquée par une sécheresse sans précédent. Le manque 

de pluie a provoqué de nombreuses coupures d’électricité (car les centrales hydroélectriques fonctionnent au 

ralenti), une forte baisse de la nappe phréatique (de nombreux puits ont été à sec) et  une diminution notable de la 

production agricole.   

 

2. La monnaie locale 

 

La monnaie locale, le kwacha, s'est écroulée en 2015 mais s’est maintenant stabilisée. Après un taux de change de 

presque 15 kwachas pour 1 euro, depuis plusieurs mois, on reçoit 10,5 kw pour 1 €. Le prix des produits n'a 

cependant pas diminué et est resté le même que lorsque l'euro valait 15 kwachas. Au niveau de l'éducation, les frais 

d'inscription scolaire continuent de grimper. De plus, le ministère de l'éducation nationale a décidé de changer le 

statut des 8ème et 9ème années. Ces deux années de l'éducation moyenne sont maintenant assimilées à l'étape du 

lycée, la dernière étape de l'éducation secondaire. Les frais d'inscription pour ces deux années sont donc les mêmes 

que pour le lycée. Ce phénomène empêche encore plus d'enfants d'aller à l'école. 

 

3. La situation politique 

 
1. Malgré la misère et les difficultés pour simplement survivre, le pays vit dans une tranquillité remarquable et peu de 

tensions sont ressenties. La Zambie reste l'un des pays au monde où règne une bonne sécurité. Le statut de 

l’orphelinat 

 

Jusqu'au mois de novembre dernier, on pensait que l’orphelinat était légalement en ordre. Ayant été 

mal conseillé par l'avocat qui a répertorié le centre comme "compagnie" et non comme Ong (ASBL), 

des démarches visant à modifier le statut de celui-ci ont dû être entreprises avec l'aide des autorités des 

affaires sociales du District de Chisamba. 

 

2. Les inspections officielles 

 

Plusieurs Ministères se chargent régulièrement de faire des inspections au sein des différents orphelinats de 

Zambie. Une inspection éclair (les représentants du gouvernement sont restés seulement trois heures pour tout 

contrôler !) et surprenante eut lieu au cours du mois de mai 2016, alors que le Père Ruquoy se trouvait en 

Belgique pour des raisons de santé. Plusieurs jeunes de l'orphelinat furent interviewés. Certains déclarèrent que 

la nourriture du centre était infecte et qu'ils étaient obligés de travailler chaque jour depuis 6 heures du matin 

jusqu'à 22 heures. A la fin du mois de novembre dernier, on a découvert avec stupeur que l’orphelinat se 

trouvait sur la liste noire des orphelinats de Zambie avec une carte jaune, c'est-à-dire qu'il était menacé de 

fermeture si des changements substantiels n'avaient pas lieu le plus vite possible. La raison de cette menace 

perturba énormément tout le monde : "Child labour" (travail infantile). On était donc accusé de faire travailler 

les enfants comme des esclaves. Ayant toujours pensé que le magnifique projet des "Fleurs de Soleil" allait 

continuer pour toujours mais en recevant cette mauvaise nouvelle, on commençait à percevoir les choses d'une 

façon différente. Bien sûr, comme des fourmis, tout le monde s’est mobilisé de tous les côtés pour démontrer que 

les accusations étaient fausses. Grâce aux témoignages des nombreuses personnes qui avaient visité le centre au 

cours des 9 années d'existence et grâce à une nouvelle inspection très minutieuse de la part d'autres 

représentants du Ministère des Affaires Sociales, l’affaire rentra dans l’ordre. Comme signe de confiance, les 

autorités zambiennes non seulement envoyèrent une lettre d'encouragement mais elles demandèrent également 

d'accueillir cinq nouveaux petits orphelins.  

 
Au premier janvier 2017, le nombre d'enfants et d’adolescents qui appartiennent au centre des Fleurs de Soleil 

était de 75 (contre 92 début 2016). Leur âge oscille entre 8 mois et 22 ans. Ces orphelins proviennent 

principalement des différents villages situés entre la ville de Kabwe et Mulungushi Agro. Il est arrivé au père 

Ruquoy  d’accueillir plusieurs orphelins provenant d’orphelinats qui ont été fermés par ordre du gouvernement 

zambien (car ne répondant plus aux normes en vigueur). Les enfants appartiennent à différentes tribus: plus ou 

moins 20 tribus sont représentées à l'orphelinat. La majorité d'entre eux est catholique, mais il a aussi des enfants 

http://www.google.be/imgres?imgurl=http://kiskeya-alternative.org/solidaridad/ruquoy/Pedro-Ruquoy---023.jpg&imgrefurl=http://kiskeya-alternative.org/solidaridad/ruquoy/&usg=__zLpMOwxsSmcAn_PHpZIateCxrzA=&h=332&w=500&sz=26&hl=fr&start=24&zoom=1&um=1&itbs=1&tbnid=a2Q6_SB1I49TYM:&tbnh=86&tbnw=130&prev=/images?q=bateys+ruquoy&start=20&um=1&hl=fr&sa=N&ndsp=20&tbs=isch:1&ei=cxx6Tb-bK4LOhAeB1_
http://www.google.be/imgres?imgurl=http://kiskeya-alternative.org/solidaridad/ruquoy/Pedro-Ruquoy---023.jpg&imgrefurl=http://kiskeya-alternative.org/solidaridad/ruquoy/&usg=__zLpMOwxsSmcAn_PHpZIateCxrzA=&h=332&w=500&sz=26&hl=fr&start=24&zoom=1&um=1&itbs=1&tbnid=a2Q6_SB1I49TYM:&tbnh=86&tbnw=130&prev=/images?q=bateys+ruquoy&start=20&um=1&hl=fr&sa=N&ndsp=20&tbs=isch:1&ei=cxx6Tb-bK4LOhAeB1_
http://www.google.be/imgres?imgurl=http://kiskeya-alternative.org/solidaridad/ruquoy/Pedro-Ruquoy---023.jpg&imgrefurl=http://kiskeya-alternative.org/solidaridad/ruquoy/&usg=__zLpMOwxsSmcAn_PHpZIateCxrzA=&h=332&w=500&sz=26&hl=fr&start=24&zoom=1&um=1&itbs=1&tbnid=a2Q6_SB1I49TYM:&tbnh=86&tbnw=130&prev=/images?q=bateys+ruquoy&start=20&um=1&hl=fr&sa=N&ndsp=20&tbs=isch:1&ei=cxx6Tb-bK4LOhAeB1_
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qui sont pentecôtistes, anglicans, méthodistes, témoins de Jéhovah, adventistes et membres de l'United Church of 

Zambia. 

 

La diminution du nombre d'enfants est due à deux raisons principales : 

 

 a) La diminution des contributions financières. Moins de bienfaiteurs qu'avant et la crise au niveau 

mondial rend la solidarité plus difficile. 

 

 b) La décision de réintégrer les jeunes de plus de 18 ans dans leur famille étendue. Avec les années 

qui passent, les enfants accueillis il y a 9 ans sont devenus des jeunes adultes. Beaucoup parmi eux ont 

d'énormes difficultés pour couper le cordon ombilical avec le centre.  

Depuis cette année 2016, une fois les études secondaires terminées, les jeunes signent un document attestant 

qu’ils quittent l'orphelinat pour commencer leur vie d'adultes. Seulement quelques-uns sont admis pour 

entamer des études supérieures. Cela dépend de leurs résultats scolaires au lycée, de leur comportement au centre 

et du support spécial d'un parrain ou d'une marraine. Pour le moment, six jeunes ont terminé des études 

universitaires ou supérieures et cinq sont en train de les réaliser. Ces cinq jeunes continuent à faire partie 

de la famille. 

 

 

En raison des difficultés toujours plus grandes de trouver les fonds nécessaires pour fonctionner décemment, 

l’orphelinat a été obligé d'être plus strict au niveau des conditions d’accueil des enfants au sein du centre.  

 

Voici les conditions essentielles : 

 

- être « double orphelin » (avoir perdu son père et sa mère) ou bien être simple orphelin 

mais dans ce cas, il faut que le parent survivant explique clairement pourquoi il ou elle 

n'est pas capable de s'occuper de son enfant. 

- être âgé de moins de 12 ans. 

- avoir le feu vert du Ministère des Affaires Sociales ainsi que le document officiel 

délivré par le tribunal de la jeunesse. 

 

Malgré ces règles très précises, il est indispensable de rester ouvert aux situations 

nécessitant du discernement. Le dernier venu s'appelle Kasonde; il a 7 ans mais 

n'est pas orphelin. Il souffre d'une paralysie des membres du côté droit. Ses parents 

et la communauté d'où il vient ont demandé au centre de l'accueillir afin qu'il puisse 

débuter sa scolarité tout en faisant usage de sa main gauche spécialement pour écrire. 

 

 

 
3.  

4.  

5.  

6.  

7.  

8.  

9. Le staff 

 
Le staff des éducateurs reste plus ou moins identique (par rapport à l’année dernière) : 

 

- Amos, éducateur, travaille au sein du cente depuis plus de sept ans. En l’absence du Père Ruquoy, c'est lui 

qui tient « le pot droit ». 

- Levy, assistant social, s'occupe principalement des adolescents depuis avril 2014. 

- Les deux mamans, Alice  (depuis 2014) et Catherine (depuis 2015) se chargent de nos filles et de nos plus 

petits. 

- Angela, assistante sociale, est restée au centre pendant sept mois. Femme de beaucoup d'expériences, elle  

a dû malheureusement quitter le centre pour des raisons familiales. 

- Abel, assistant social, vient de terminer la première partie de ses études à Kitwe. Il est resté au sein du 

centre comme orphelin pendant plusieurs années. Depuis le premier janvier dernier, il a un contrat d'un an 

avant de terminer ses études d'assistant social à Kitwe. 

 
Le personnel d’appui 
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Comme employés du centre, il y a Mr Chitaika, chargé de la ferme, Mr Phiri, responsable de l'entretien et 

Mr Chiva, chauffeur et maçon. 

 

Comme responsables de la cuisine, deux anciens orphelins se sont mis à l'ouvrage : Aliston et Jonathan. Ce 

dernier étudie l'art de cuisiner dans une école spécialisée de la ville de Kabwe. 

 

Le Conseil d’anciens 

 

Pour prendre des décisions importantes surtout vis-à-vis de certains adolescents dont le comportement laisse 

à désirer, un conseil de membres de la communauté a été mis en place : Mr Lungu, Mme Kampambwe, 

Mme Mutondo, Mr Muntanga et Mr Chilumba. Leur participation est d’une précieuse au niveau de 

l’intégration. 

 

Les volontaires 

 

Au cours de l'année, plusieurs volontaires sont parfois restés à l'orphelinat pour plus de trois mois. Dans la 

majorité des cas, il s'agit de jeunes français ou belges qui désirent vivre une expérience avec des 

orphelins en Afrique. En général, leur présence a été positive. 

 

Parmi les volontaires permanents, la présence du Docteur Cyrille Balonda est essentielle. Il visite 

systématiquement le centre une fois toutes les six semaines et prend soin de la santé de tous nos enfants. Un 

cahier de santé est mis à jour par le médecin pour chacun des enfants et adolescents. Il organise aussi des 

sessions de formation pour les adolescents spécialement concernant le SIDA. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

A gauche, le docteur recevant les enfants dans le cabinet spécialement aménagé et à droite 

le docteur animant une session de formation pour les adolescents. 

 

Les contrats de travail 

Le 31 décembre 2016, les droits sociaux de tout le personnel ont été payés en accord avec le nombre 

d'années prestées dans l’orphelinat. A partir du premier janvier dernier, chaque employé a un contrat 

d'un an renouvelable. 

 

 
 

Les frais scolaires augmentent d'année en année. Depuis ce début du mois de janvier, les enfants de 

8ème et 9ème année devront entrer au lycée. Ils sont au nombre de 20 et au lycée de Mulungushi Agro, 

les frais d'inscription s'élèvent à près de 40 euros par étudiant et par trimestre. C'est pourquoi, il a été 

décidé d'envoyer ces 20 jeunes à l'école du village de Munema. Là, les frais d'inscription sont seulement 

de 50 euros par enfant et par année. Le seul problème est la distance : Munema se trouve à plus ou 

moins 1h30 de marche de notre orphelinat. L’achat de 10 bicyclettes pour faciliter la vie de ces jeunes 

étudiants a été effectué. 

 

Le taux d’échecs aux examens de septième et neuvième années est préoccupant. Pour la neuvième 

année, sur 19 jeunes de l'orphelinat qui ont passé les examens, seulement trois ont réussi. Les autres 

devront rester dans leur famille étendue jusqu'au moment des examens de passage. L'orphelinat n'est pas 

prêt à payer deux fois pour la même année scolaire. 

10.  
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 Cette année, elle a rapporté 28.376,99 Kw soit 2.517 euros. Cela signifie que les bénéfices ont 

fortement baissé comparativement à l'année 2015. 

11. 35 Malgré tous les efforts consentis, la ferme ne donne pas les résultats escomptés. Il manque 

probablement un expert en agriculture pour superviser le travail effectué et guider le centre sur la bonne 

voie. Ce projet de pisciculture a dû être momentanément abandonné étant donné la sécheresse qui a sévi 

durant cette année 2016. 

 

 
 

Parmi les nombreuses visites reçues au cours de l'année 2016, il faut souligner celle effectuée par 16 

jeunes touristes français. Pour la troisième année consécutive, la CCAS en France  organise un voyage 

solidaire en Zambie en partenariat avec le centre. Jusqu'à présent les jeunes qui ont participé à ces 

vacances solidaires ont qualifié leur expérience d'excellente. Plusieurs d'entre eux sont revenus plusieurs 

fois sur place. Ce tourisme solidaire permet aussi de faire des bénéfices qui, cette année, ont atteint un 

montant de plus de 5.000 euros. 

 
Une semaine avant les fêtes de fin d'année, en décembre 2016, Madame Trish et son groupe de dames sont 

venus rendre visite aux enfants. Elles avaient préparé un cadeau pour chacun. Sur les deux photos ci-dessous, 

vous pouvez voir les cadeaux offerts aux enfants et la joie de ceux-ci en découvrant le contenu des boîtes. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
12. Un coup d'œil sur le rapport financier 

 

Les dépenses  
 

En 2016, nous avons dépensé 97.524 euros au lieu de 204.270 euros en 2015.  

 

D'où vient cette si grande différence ? 

 

- D'abord, nous avons construit beaucoup moins de nouvelles infrastructures qu'en 2015. Cette année, nous 

nous sommes contentés de construire un lavoir avec la contribution du "Boating Club". 

 

- Ensuite, nous avons acheté beaucoup moins d'équipements : en 2015, nous avons acquis un tracteur, une 

nouvelle camionnette (Nissan van)  

(grâce au Collège Saint-Pierre), une remorque et plusieurs types de charrues. Tandis qu'en 2016, nous avons 

seulement acheté un groupe électrogène. Avec l'argent apporté par le Collège St Pierre de Jette et l'école St 

Nicolas d'Enghien, nous aurions dû acheter un nouveau camion mais il nous a manqué quelques milliers d'euros 

pour exécuter l'achat. 

 

Les activités spéciales sont principalement liées à notre ferme : production de viande de porc, poulets, œufs, 

culture de maïs, tournesols et légumes. Elles incluent aussi le travail du tracteur dans les champs des fermiers 

environnants. 
 

Les rentrées 
 

Comme les années précédentes, une partie des rentrées vient des parrains et marraines des enfants 

(Belgique, Etats-Unis et France). Qu’ils soient remerciés de tout cœur au nom de toutes les "Fleurs de Soleil". 
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Et puis, il y a le Collège Saint Pierre de Jette et l'école Saint Nicolas d'Enghien qui restent fidèles au projet. 

Il ne faut pas oublier également de mentionner les amis et amies de Ligny en Belgique. Un tout grand merci à 

eux ! 

 

En fin d'année, l'abbaye Cistercienne d'Orval et celle 

de Soleilmont ont versé 5.000 et 2.000 euros pour le 

centre. En France, l'appui inconditionnel d'"Aide aux 

Enfants de Zambie" et de plusieurs personnes qui sont 

tombées amoureuses de cette grande famille (Paul, 

Anne, Yannick, Anaïs et beaucoup d'autres !) ont été 

d’une précieuse aide. 

  

Enfin, on ne peut passer sous silence Amy Serrano, une 

citoyenne américo-cubaine qui a organisé une campagne 

visant à réunir assez d'argent pour acheter une petite 

centaine de souliers pour nos enfants.  

En Zambie, les appuis principaux proviennent 

principalement du "Boating Club" et de la paroisse 

où est situé l'orphelinat. 

 

Comme l'an dernier, le "boating club" (le club de 

bateaux) a organisé une course de vélos à travers la 

brousse. Cette course a traversé l’orphelinat; ce qui a 

permis a pas mal de personnes de connaitre le lieu. Les 

bénéfices de cette course ont de nouveau été versés 

généreusement au centre. C’est grâce à eux qu’un 

lavoir a pu être construit sous la supervision d'un autre 

visiteur habitué des lieux : Yannick Haie (du sud de la 

France). 

 

 

 
13. Les projets... 

 

Parmi les besoins les plus urgents, nous pouvons citer : 

 

- Un nouveau camion d'occasion : le camion est en train de rendre l'âme. Ce genre de véhicule est 

indispensable pour effectuer les achats vitaux à Kabwe (à 60 kilomètres de l'orphelinat). Une grande 

partie de l'argent nécessaire (provenant de la dernière campagne du Collège St Pierre de Jette) est déjà 

sur le compte ici en Zambie. Il manque 5.000 euros pour pouvoir acquérir un camion d'occasion de 

bonne qualité. 

 

- 11 bicyclettes pour permettre à 22 enfants de se rendre à l'école chaque jour. A pied, il faut compter 

1 heure 30 et en vélo de 15 à 20 minutes. 

 

- La construction d'une bibliothèque au service de l'orphelinat mais aussi au service de tous les 

habitants de Mulungushi Agro. Cette bibliothèque est sponsorisée par les amis américains de "Mission 

Possible" dans l'Etat de l'Ohio.  

 

- La construction d'un local pour faire le pain. Ce local doit inclure un four. 

 

- La construction de 6 tonnelles pour que les enfants et adolescents puissent se réunir selon leur âge 

et leur étape à l'école. 

 

- Le forage d'un puits tout près de l'étang à poissons et l'installation d'une pompe alimentée par 

une éolienne. Ce puits servira aussi pour arroser un jardin d'un hectare où l’on compte planter des 

légumes. De plus, il servira à alimenter en eau l'église paroissiale voisine. Pour ce projet, une bonne 

partie de la somme nécessaire a été déjà été rassemblée par le Canada. 

 

- La réparation du plafond et du toit de la salle à manger : le plafond actuel a été mangé par les 

rats. Il faudrait installer un nouveau plafond en PVC. 
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- L'amélioration des deux fermes. Cela signifie la présence d'un nouvel employé qui devra recevoir 

un salaire mensuel.  

 

 

 

 

 

Merci d’avoir lu avec attention ces quelques lignes qui n’ont pour but que de vous mettre au 

courant de la situation en vue de nous mobiliser prochainement, nous et nos élèves, autour de 

défis riches de sens et d’expériences individuelles et collectives. 

 

Bon congé de Carnaval ! 

 

 
   

 
 
 
 
 


